
 
Témoignage d’Aurélia 

 
 

 
Aujourd’hui avec le recul, je fais le constat suivant :  

« Dieu a toujours fait partie de ma vie ». 
 

J’ai grandi dans une famille où chacun a joué un rôle important dans mon éducation. 
 

Tous m’ont accompagné, m’ont appris à marcher, appris à parler, appris à lire et 
surtout appris à aimer. 

 
En effet ces dernières années jusqu’à peu, je pensais que « mon noyau », ma 
famille, ne se résumait qu’à ma mère, mon grand-père, ma tante et mon frère. 

 
Je pensais aussi, que les échecs ou même les réussites, qui marquent dans nos 

vies, ne tenaient qu’à nos efforts fournis. 
 

La religion n’avait pas de place précise, cependant il m’arrivait très souvent de 
demander de l’aide, ou de poser des questions à Dieu. 

 
Et vous savez quoi, même à cette période il me répondait déjà. 

 
Seulement je ne prenais pas tellement ses réponses au sérieux, je mettais ça sur le 

compte du destin, de la chance, et du karma… 
 

Mais un jour, plus exactement le 16 mars 2015, il était avec moi. Je vous explique : 
 

La veille de passer mon permis de conduire, comme à mon habitude lors des grands 
évènements, j’ai prié, je lui ai demandé de m’aider à garder mon calme et gérer mon 
stress lors de mon passage à l’examen du permis de conduire, je lui ai expliqué que 
financièrement je savais que si je le loupais il serait très probable que je ne puisse le 
repasser rapidement, que ce permis était très important, qu’il me permettrait de me 
rendre plus facilement à la fac, que je pourrais alors faire plein de sorties avec mon 

frère etc… et j’ai terminé avec mes mots à moi par un simple « merci » 
 

Je resitue parce que c’est important, bien sûr on parle du jour où j’allais peut-être 
devenir autonome, ce qui est en passant une sacrée étape dans la vie d’un jeune. 

 
Je me suis réveillée, et à ma grande surprise, je ne ressentais aucune émotion 

négative, pas de stress, pas d’anxiété, rien, le néant, j’y suis même allée à pieds à 
l’auto-école (pour certains, 30 minutes de marche c’est banal, mais ceux qui me 

connaissent vous diront : « non c’est un miracle pour Aurélia » 
  



 
 

J’ai écouté les oiseaux chanter, j’ai siffloté et c’est pour cette raison que je dis que 
Dieu a certainement bien rigolé avec moi. 

Arrivée au centre d’examen toujours pas de stress. 
 

Ma monitrice nous prévient en nous disant : « les filles aujourd’hui vous tombez sur 
l’évaluateur le plus stricte » et toujours pas de stress. 

 
Le moment fatidique « qui veut passer en première ? » en 5 secondes j’étais debout. 

 
A certains je vous répondrais : « Non mon cerveau n’a rien commandé »  

pour les autres : « Dieu m’a poussé ! » 
 

Et vous savez quoi bien je l’ai eu mon permis. Merci Seigneur ! 
 

Vous l’avez compris Dieu m’a appelé plus d’une fois dans ma vie,  
Il m’a montré qu’il était présent. 

 
En tout premier j’ai rencontré Terri, qui commençait déjà à travailler  

et à étudier avec ma mère. 
 

Et c’est donc très rapidement que j’ai remarqué que Dieu était aussi à l’œuvre dans 
le cœur de ma mère, et c’est très certainement à travers elle que le seigneur m’a 

touché. 
 

Tout s’est concrétisé l’été dernier lors des passerelles, c’est un groupe qui se 
rencontre une fois par semaine et qui échange sur différentes thématiques autour de 

la religion, de la foi, et de Dieu. 
 

J’y suis allée un petit peu à reculons, mais il faut avouer que j’aime débattre, à ma 
grande surprise, j’ai rapidement déposé les armes, c’est à cette période que j’ai 

compris que j’étais dans l’erreur. 
 

Cette période a été d’ailleurs une période de transition, j’ai arrêté de débattre, j’ai 
écouté, j’ai accepté de croire sans forcément voir, et surtout je suis devenue un 

enfant de Dieu. 
 

En effet, un soir en rentrant chez moi, j’ai prié et ce soir-là, pas parce que c’était la 
veille d’un évènement, mais simplement parce que j’en avais envie, je me suis assise 

dans ma chambre, et j’ai dit « Seigneur pardonne moi tous les péchés que j’ai pu 
commettre et même ceux que je ne connais pas encore, Seigneur, à partir 

d’aujourd’hui je veux te suivre, et j’abandonne toutes les choses qui ne font pas 
partie de ta volonté ». 

  



 
 

Il ne m’a pas répondu tout de suite bien sûr, mais à la toute fin des passerelles, j’ai 
constaté que tout le poids qui pesait sur mes épaules s’en était allé, je me sentais 

tellement légère, et la vie me paraît aujourd’hui tellement moins compliquée. 
 

J’ai approfondi la parole et les évangiles avec Terri et Florie, on a partagé des 
moments d’études remplis de diverses émotions, de joie, parfois de tristesse, 

beaucoup de paix mais surtout avec beaucoup d’amour. 
 

A contrario, à cette période certains de mes amis ont constaté le changement, au 
début ça n’a pas été facile, on me disait que j’avais changé que j’étais moins rigolote 
et que je disais moins de bêtises et je réponds fièrement OUI j’ai changé et je crois 

même qu’eux aussi ont fini par changer ou à défaut par comprendre. 
 

Aujourd’hui je ne m’abandonne plus aux futilités et je persévère chaque jour que 
Dieu me donne à devenir quelqu’un de meilleur. 

 
Je ne fais plus les choses par moi-même, je l’implique dans n’importe quelle 

situation. 
 

Je pars du principe que je n’ai jamais été seule quand je devais prendre des 
décisions ou simplement vivre ma vie, à l’époque il y avait ma mère, mon grand-père, 

ma tante et mon frère, aujourd’hui il y a ma mère, mon grand-père, ma tante, mon 
frère, vous et Dieu. 

 
Le Seigneur a payé le prix pour nos péchés, et Dieu a donné Son Fils pour nous, est-
ce si compliqué seulement de lâcher prise et d’accepter que quelqu’un autre que vos 
parents, époux, amis, qui nous veux du bien qui est là près de nous et avec nous ? 

 
 

Je terminerais ce témoignage simplement en citant ceci : 
 
 

Hébreux 2, verset 1 :  
« Or, la foi est une ferme attente des choses qu’on espère, une 

démonstration de celles qu’on ne voit point » 


